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cinedome 12345

AVANT-PREMIÈRE

KITAG CINEMASMOVIE NIGHT:
TRANSFORMERS:
THE LAST KNIGHT – 3D 12/10 ans
Je 20h00 D

AVANT-PREMIÈRE

KITAG CINEMASMÄNNERABEND:
OVERDRIVE
Ma 20h00 E/d

PREMIÈRE

DU NEBEN MIR 6/4 ans
Je-Me 14h15, 17h30, 20h15 D
Tout risquer... par amour.

DIE MUMIE – 3D 14/12 ans
Je 17h15, Ve-Me 17h30 D

WONDER WOMAN – 3D 12/10 ans
Je-Me 14h00, 17h00, 20h00 Edf
Je-Me 14h15, Ve-Me 20h15 D

TRANSFORMERS: THELASTKNIGHT 12/10 ans
Ma/Me 20h30 D
3D: Je-Me 14h00, Je-Lu 17h15, 20h30 D

BAYWATCH 12/10 ans
Je-Me 17h15, Je-Lu 20h30 D

KITAG CINEMAS Opera live – OTELLO 4/4 ans
Me 20h15 Id

HANNI & NANNI:
MEHR ALS BESTE FREUNDE 6/4 ans
Je-Me 14h30 D

PUBLICITÉ

BAOSHIDA SWISSMETAL 
Le syndicat Unia s’inquiète 
de sa santé financière

«Nous savons depuis plusieurs 
mois que Baoshida Swissmetal a 
des difficultés financières, mais 
nous en avons eu la confirmation il 
y a une dizaine de jours avec la pu-
blication d’un extrait du registre 
des poursuites dévoilé par la 
RTS», indique Raphaël Bour-
quin secrétaire syndical indus-
trie MEM à Unia Transjurane. 
Le syndicat a donc réagi hier en 
envoyant une demande offi-
cielle d’explications à l’entre-
prise avec copie à l’association 
faîtière Swissmem. 

«Les informations obtenues par 
Unia Transjurane indiquent clai-
rement que le montant global des 
dettes augmente régulièrement et 
que certaines procédures de pour-
suites et faillites progressent rapi-
dement. Le plus grave se situant 
dans les charges sociales im-
payées, pour un montant de plus 
de deux millions de francs», indi-
que le syndicat dans un commu-
niqué, qui précise que l’extrait 
du registre des poursuites date 
du 12 juin dernier. Or, le non-
paiement des cotisations socia-
les est toujours un signe inquié-
tant quant à la fragilité 
financière d’une entreprise. 

Certes, note Unia, Baoshida 
Swissmetal dit avoir la situation 
bien en main et assure qu’un 
plan de paiement des cotisations 
sociales est d’ores et déjà activé, 
mais le syndicat n’est guère con-
vaincu. «C’est dans ce sens qu’un 
message officiel a été envoyé ce 
jour à la direction de l’entreprise, 
avec copie à l’association Swiss-
mem», indique-t-il dans son 
communiqué. «Cette dernière est 
directement concernée par le dos-
sier, car c’est la caisse de compensa-
tion de l’association à laquelle est 

affilié le personnel de Baoshida 
Swissmetal.»  

Le syndicat souhaite en parti-
culier avoir des précisions sur 
les retards pour le versement 
des prestations sociales. S’agit-il 
de la part de l’employeur, des 
employés, des deux? Il de-
mande aussi des preuves quant 
au plan de paiement qui aurait 
été négocié avec la caisse de 
compensation Swissmem. Il ai-
merait aussi «avoir des garanties 
concernant le versement futur des 
cotisations sociales, ainsi que 
d’autres prestations en faveur des 
travailleurs, comme le 13e salaire 
par exemple.»  

Comme le précise Raphaël 
Bourquin, le syndicat est d’au-
tant plus inquiet que la situation 
du spécialiste des alliages cui-
vreux ne s’est pas vraiment amé-
liorée depuis son rachat par le 
groupe chinois Baoshida, en 
2012. «On ne voit aucun investis-
sement, aucune véritable stratégie 
à long terme. Au contraire, elle 
change toujours, comme les direc-
teurs – trois depuis 2012. Une fois, 
on parle de concentrer toute la 
production à Reconvilier, puis on 
change d’avis. Cette situation se 
répercute sur les travailleurs qui 
souffrent de cette incertitude. Il y a 
beaucoup de malades, des person-
nes dépressives.»  

Dans ce contexte, Unia Trans-
jurane souhaite avoir des garan-
ties quant à l’avenir des sites de 
Reconvilier et de Dornach, afin 
de rassurer les travailleurs. Une 
demande d’autant plus légitime 
au moment où le groupe chinois 
aurait racheté une structure in-
dustrielle de MKM, à Leipzig, en 
Allemagne, active aussi dans les 
alliages cuivreux.  PHO-COMM

Comme l’indique un extrait du registre des poursuites du Jura bernois, 
Baoshida Swissmetal est en proie à de grosses difficultés financières. A

MOUTIER Des étudiants du ceff Artisanat ont monté un projet humanitaire 

Des apprentis transpirent  
pour les Cartons du Cœur
LENA WUERGLER 

Les apprentis du ceff Artisanat 
se sont exceptionnellement ras-
semblés dans leur salle de classe 
hier. Pour eux, c’était le grand 
jour. Le point final à un projet hu-
manitaire qu’ils ont monté en-
semble, six semaines durant, 
pendant leurs cours de culture 
générale du lundi. «En troisième 
année, nous avons un semestre de 
libre, durant lequel les élèves peu-
vent choisir ce qu’ils veulent faire. 
C’est eux qui m’ont demandé de 
monter un tel projet, afin d’être ca-
pable d’en réaliser d’autre part  
la suite», explique Jacques 
Staempfli, l’enseignant, avec un 
mélange de fierté et d’humilité 
dans la voix. 

Leur idée: récolter des denrées 
alimentaires en faveur des Car-
tons du cœur du Jura et du Jura 
bernois. «C’est le professeur qui 
nous a suggéré cette association. 
Après, on a cherché des informa-
tions pour savoir ce que c’était 
exactement et on est parti là-des-
sus», raconte Paulo, 24 ans. La 
plupart des apprentis ne connais-
saient pas l’organisation. «On a 
été surpris d’apprendre le nombre 
de personnes qui n’ont pas toujours 
à manger, surtout les familles mo-
noparentales», témoigne l’ap-
prenti installateur électricien. 

Travail d’équipe 
Ni une ni deux, les jeunes se ré-

partissent les tâches. Certains dis-
tribuent des flyers, d’autres réflé-
chissent au meilleur moyen de 
stocker la marchandise ou encore 
se chargent de prendre contact 
avec les Cartons du cœur ou les 
médias. «Ils se sont rendu compte 
qu’ils devaient aussi discuter avec la 
direction, convaincre une hiérar-
chie. Ils ont aussi appris à travailler 
en groupe, à se montrer solidaires. 
Ils se sont concertés comme ils ne 
l’avaient jamais fait auparavant», 
se réjouit, Jacques Staempfli. 

L’enseignant n’en est pas à son 
coup d’essai. Depuis plusieurs an-
nées maintenant, il propose à ses 
élèves de s’investir dans un projet 
humanitaire, en lien avec une as-
sociation de la région. «Le but, 
c’est de les faire rencontrer des gens 
qui s’investissent pour autrui et don-
nent ainsi un autre sens à leur vie». 

A l’entrée du ceff Artisanat, où 

les 15 apprentis terminent leur 
troisième année d’apprentis-
sage d’installateur électricien, 
deux palettes bien remplies ren-
ferment le fruit de leur travail. 
Pendant un mois, les autres élè-
ves et professeurs de l’institu-
tion ont pu y déposer autant de 
denrées non périssables qu’ils le 
souhaitaient. «On a distribué 
des flyers dans toute l’école et on a 
approché les enseignants pour 
qu’ils motivent leurs classes à ap-
porter quelque chose», rapport 

Grégory, un des apprentis. 
Hier, les palettes ont été vi-

dées. Chaque jeune a rempli son 
sac à dos de plusieurs kilos de 
marchandise avant d’entamer 
une marche de près de cinq 
heures pour rejoindre Delé-
mont afin de livrer une partie de 
la récolte à l’antenne du Jura. 

Donner de soi 
«On voulait faire une action sym-

bolique en amenant nous-mêmes la 
nourriture», explique Sandy, la 

seule fille de la classe. «Les gens 
transpirent parfois parce qu’ils ne 
savent pas ce qu’ils auront à la fin 
du mois, alors on a voulu transpirer 
aussi pour montrer notre solidari-
té». Certains pensent déjà à réité-
rer l’expérience. «J’aimerais me ré-
investir dans un projet qui vient en 
aide aux gens de la région. On pense 
souvent à l’étranger mais on oublie 
que notre voisin a peut-être besoin 
d’aide», relève Paulo, juste avant 
d’entamer la montée du Raimeux 
sous un soleil de plomb. 

Les apprentis électriciens du ceff Artisanat ont monté un projet humanitaire pour les Cartons du Cœur LUCAS VUITEL

Les Cartons du Cœur peinent à survivre. 
«Nous avons des problèmes financiers car nous re-
cevons de moins en moins de dons. On se retrouve 
obligé de limiter les demandes à une par année», a 
déclaré Marlyse Aschwenden, téléphoniste 
pour l’antenne du Jura bernois. «Nous recevons 
toujours plus d’appels, mais de moins en moins de 
dons», a confirmé Jean-Maurice Frisch, respon-
sable de la préparation des cartons au Jura. 

En quatre ans, les demandes ont augmenté de 
quelque 13%. En 2012, l’antenne de Delémont 
avait procédé à 550 livraisons de 500 kg en 
moyenne. En 2016, il en a fallu 750, soit 45 ton-
nes en une année, à coups de quinze à vingt livrai-
sons par semaine. Jean-Maurice Frisch estime 

qu’environ 175 000 francs annuels sont néces-
saires pour mener ces actions. De l’argent utilisé 
uniquement pour acheter des denrées. «Nous 
n’avons pas de frais de fonctionnement généraux. 
Nous payons notre essence, nos envois postaux, no-
tre téléphone nous-mêmes. Un franc aux Cartons 
du cœur, c’est un franc dans le carton!», a tenu à 
préciser le fidèle bénévole. 

Les Cartons du Cœur doivent également faire 
face à un manque de mains. Les deux antennes 
peuvent compter sur environ 70 bénévoles ré-
guliers, mais cela n’est pas assez. «On a besoin de 
monde, surtout des jeunes», a déclaré Jean-Mau-
rice Frisch en s’adressant à la classe du ceff, en si-
gne d’appel aux volontaires. 

Pas assez de sous ni de mains



VLes"apprentis
installateurs"électriciens
de"5e"année"du"ceff
artisanat ont"monté
un"projet"humanitaire
pour"soutenir"l’association
des"Cartons"du"Cœur"basée
à"Ooutier"et"Felémont.
VCe"projet"vise"à"faire
découvrir"aux"apprentis
concernés ce"que"représen/
tent"un"investissement
à"moyen"terme"et"un"travail
mené"en"équipe"pour"rendre
service"à"moins"favorisé
qu’eux.
VLeudi"matin. les"élèves
s’apprêtaient"à"livrer"le"fruit
de"leur"démarche"à"travers
une"marche"symbolique.

Fans"le"cadre"d’un"cours"de
culture"générale"dispensé"par
Lacques" Utämpfli" et" profitant
du"thème"libre"proposé"en"5e

année." les" apprentis" installa/
teurs" électriciens"du" ceff" arti/
sanat"à"Ooutier"ont"réalisé"un
projet"humanitaire"et"symboli/
que"afin"de"soutenir"l’associa/
tion" des" Cartons" du" Cœur" à
Ooutier"et"Felémont.

«Voute"la"classe"a"décidé"de
collaborer" avec" cette" associa/
tion"car"elle"vient"en"aide"aux
gens"de"la"région"qui"sont"dans
le"besoin»."a"expliqué"Irégory
Crétin."apprenti"et"participant
au" projet." à" l’occasion" d’un
point"presse."Gt"de"poursuivre:

«Cette"initiative"nous"a"appris
à"créer"un"projet"dans"sa"globa/
lité." Pous" avons" dû" respecter
un" planning." communiquer
notamment"par"le"biais"d’affi/
ches" et" réussir" à" sensibiliser
les"jeunes.»

Feux"actions"menées
La" mission" visait" aussi" à

s’investir" personnellement" et
selon" ses" compétences." Glle" a
d’ailleurs" été" divisée" en" cinq
phases" comprenant" entre" au/
tres"une"réflexion"sur"l’action"à
mener." la" distribution" des" tâ/
ches" aux" élèves" ou" encore" la
rencontre" avec" les" bénévoles
des" organisations" choisies.
Concrètement." deux" actions

ont" été" lancées." La" première
consistait" à" récolter" des" dons
de" nourriture" auprès" des" élè/
ves"et"du"personnel"dans"le"bâ/
timent"du"ceff"et" la"seconde"à

marcher"entre"Ooutier"et"Fe/
lémont." via" le" Raimeux." en
transportant" symboliquement
trois"à"quatre"kilos"de"nourritu/
re"par"personne."Une"partie"de

la"nourriture"a"été"donnée"aux
Cartons"du"Cœur"à"Ooutier"et
l’autre"a"été"livrée"par"les"élèves
à" l’antenne" de" Felémont.
«Lorsque" les" apprentis" nous
ont"contactés."nous"avons"tout
de"suite"été"partants."Les"dons
sont"toujours"les"bienvenus"car
même" en" Uuisse." certaines
personnes" ne" mangent" pas" à
leur" faim." Gn" particulier" chez
les" jeunes" sans" emplois" et
dans"certaines"familles"mono/
parentales»."a"expliqué"Oarly/
se"Cschwanden."Cette"télépho/
niste" aux" Cartons" du" Cœur" à
Ooutier" déplore" la" situation
actuelle"de"l’association."qui"ne
vit"que"des"dons."Or."de"moins
en"moins"de"gens"en"font"alors
que"la"demande"d’aide"s’est"ac/
crue.

Cppel"aux"bénévoles
Lean/Oaurice" Friche." béné/

vole" aux" Cartons" du" Cœur" à
Felémont." s’est" dit" lui" aussi
très"content"de"cette"collabora/
tion"et"renchérit:"«Pous"man/
quons" de" dons." Cependant.

nous"sommes"là"pour"donner
un"coup"de"pouce"aux"person/
nes" dans" le" besoin." pas" pour
nourrir"une"famille.»"Ce"béné/
vole" en" a" aussi" profité" pour
lancer"un"appel"aux"forces"vi/
ves" afin" d’assurer" une" relève
dans"cette"mission"humanitai/
re.

Oarche"symbolique
Lacques" Utämpfli" a" encore

noté" que" le" projet" visait" no/
tamment"à"sensibiliser"l’école
à" diverses" problématiques.
mais"aussi"à"pouvoir"répondre
aux"attentes"des"apprentis"qui
se"demandaient"comment"me/
ner"à"bien"un"projet."Leudi"ma/
tin."les"17 "apprentis"et"leur"en/
seignant"étaient"sur"le"point"de
rejoindre"Felémont"via"le"Rai/
meux." «Furant" cette" marche
nous"allons"transpirer"comme
les"gens"dans"le"besoin"et"donc
inquiets»."a"lancé"une"partici/
pante."Une"performance"spor/
tive." symbolique" et" assuré/
ment"empreinte"de"solidarité.

CURÉLIG"OOPPIGR

n OOUVIGR

Uolidarité"envers"les"plus"démunis"d’ici

Leudi"matin."toute"la"classe était"sur"le"point"de"rejoindre"Felémont"avec"la"marchandise. RJOVO"COO

cp-var
Texte tapé à la machine
Le Quotidien jurassien - 24 juin 2017
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ENTRAIDE Des étudiants du Ceff artisanat ont monté un projet humanitaire. 

Des apprentis transpirent pour 
les Cartons du cœur jurassiens
LENA WUERGLER 

Les apprentis du Ceff artisanat, à 
Moutier, se sont exceptionnelle-
ment rassemblés dans leur salle 
de classe hier. Pour eux, c’était le 
grand jour. Le point final à un 
projet humanitaire qu’ils ont 
monté ensemble, six semaines 
durant, pendant leurs cours de 
culture générale du lundi. «En 
troisième année, nous avons un se-
mestre de libre, durant lequel les 
élèves peuvent choisir ce qu’ils veu-
lent faire. C’est eux qui m’ont de-
mandé de monter un tel projet, afin 
d’être capable d’en réaliser d’autres 
par la suite», explique Jacques 
Staempfli, l’enseignant, avec un 
mélange de fierté et d’humilité 
dans la voix. 

Leur idée: récolter des denrées 
alimentaires en faveur des Car-
tons du cœur du Jura et du Jura 
bernois. «C’est le professeur qui 
nous a suggéré cette association. 
Après, on a cherché des informa-
tions pour savoir ce que c’était exac-
tement et on est parti là-dessus», ra-
conte Paulo, 24 ans. La plupart 
des apprentis ne connaissaient 
pas l’organisation. «On a été sur-
pris d’apprendre le nombre de per-
sonnes qui n’ont pas toujours à 
manger, surtout les familles mono-
parentales», témoigne l’apprenti 
installateur-électricien. 

Travail d’équipe 
Ni une ni deux, les jeunes se ré-

partissent les tâches. Certains dis-
tribuent des flyers, d’autres réflé-
chissent au meilleur moyen de 
stocker la marchandise ou encore 
se chargent de prendre contact 
avec les Cartons du cœur ou les 
médias. «Ils se sont rendu compte 
qu’ils devaient aussi discuter avec la 
direction, convaincre une hiérar-
chie. Ils ont aussi appris à travailler 
en groupe, à se montrer solidaires. 
Ils se sont concertés comme ils ne 
l’avaient jamais fait auparavant», 
se réjouit Jacques Staempfli. 

L’enseignant n’en est pas à son 
coup d’essai. Depuis plusieurs an-
nées maintenant, il propose à ses 
élèves de s’investir dans un projet 
humanitaire, en lien avec une as-
sociation de la région. «Le but, 
c’est de les faire rencontrer des gens 
qui s’investissent pour autrui et don-
nent ainsi un autre sens à leur vie». 

A l’entrée du Ceff artisanat, où 

les 15 apprentis terminent leur 
troisième année d’apprentissage 
d’installateur-électricien, deux 
palettes bien remplies renferment 
le fruit de leur travail. Pendant un 
mois, les autres élèves et profes-
seurs de l’institution ont pu y dépo-
ser autant de denrées non périssa-
bles qu’ils le souhaitaient. «On a 
distribué des flyers dans toute l’école 
et on a approché les enseignants 
pour qu’ils motivent leurs classes à 
apporter quelque chose», rapporte 
Grégory, un des apprentis. 

Hier, les palettes ont été vidées. 
Chaque jeune a rempli son sac à 
dos de plusieurs kilos de mar-
chandise avant d’entamer une 
marche de près de cinq heures 
pour rejoindre Delémont afin de 
livrer une partie de la récolte à 
l’antenne du Jura. 

Donner de soi 
«On voulait faire une action sym-

bolique en amenant nous-mêmes 
la nourriture», explique Sandy, la 
seule fille de la classe. «Les gens 

transpirent parfois parce qu’ils ne 
savent pas ce qu’ils auront à la fin 
du mois, alors on a voulu transpi-
rer aussi pour montrer notre soli-
darité.» Certains pensent déjà à 
réitérer l’expérience. «J’aimerais 
me réinvestir dans un projet qui 
vient en aide aux gens de la ré-
gion. On pense souvent à l’étran-
ger mais on oublie que notre voisin 
a peut-être besoin d’aide», relève 
Paulo, juste avant d’entamer la 
montée du Raimeux sous un so-
leil de plomb. 

Les apprentis électriciens du Ceff artisanat ont monté un projet humanitaire pour les Cartons du cœur. LUCAS VUITEL

MUSIQUE 

Silver Dust conquiert l’Europe
Plus rien n’arrête Silver Dust. A 

peine une année après la sortie, 
en Suisse, du deuxième album du 
groupe ajoulot, celui-ci est publié, 
aujourd’hui, à plusieurs milliers 
d’exemplaires dans toute l’Eu-
rope. Il s’agirait même d’une pre-
mière pour un groupe du Jura. 

Pour le leader du groupe, le suc-
cès de «The Age of Decadence» 
est le fruit d’un long travail, pas 
uniquement musical. «Depuis 
2013, on a beaucoup travaillé sur le 
développement du groupe, en 
changeant deux musiciens, mais 
aussi sur notre image et notre 
show», explique Kiki Crétin, alias 
Lord Campbell. 

Propulsés par Lordi 
Aux yeux du chanteur, la matu-

rité du second album s’explique 
avant tout par l’arrivée, il y a envi-
ron deux ans, d’un nouveau ma-
nager et d’un ingénieur son, Da-
vid Grillon. «C’est le cinquième 
membre du groupe», rigole Lord 
Campbell. «C’est lui qui a créé le 
‘son’ Silver Dust.» 

Le groupe manquait encore 
toutefois d’une bonne dose de vi-
sibilité internationale pour déte-
nir tous les ingrédients de la réus-
site européenne. Elle lui tombe 
dessus lorsque les Finlandais de 
Lordi lui proposent en 2016 de 
partir en tournée deux mois avec 
eux. «Pour nous, c’était vraiment 

un test pour jauger le projet. Et on a 
pu voir que ça marchait vraiment 
bien. On avait droit à un rappel 
après chaque concert.» 

Au «Rock Alt» et «Chant du» 
Les publics londoniens et pra-

guois se sont montrés particulière-
ment réceptifs à l’univers baro-
que-punk, proche de celui de Tim 
Burton, du groupe de rock. Rai-
son pour laquelle les Jurassiens 
ont décidé d’entamer leur pro-
chaine tournée européenne en 
République tchèque, en août. 
Suivront l’Allemagne et d’autres 
pays européens. 

Avant de reprendre la route, Sil-
ver Dust jouera «The Age of Deca-
dence» trois fois en Suisse, dont 
deux sur sol neuchâtelois: le 
14 juillet au Parabôle festival et le 
11 août au Rock Altitude Festival 
du Locle, en ouverture du groupe 
de metal Children of Bodom. 

Une fois rentrés de tournée, les 
compères monteront sur la scène 
du Chant du Gros le 7 septembre, 
en première partie des Insus. «On 
a vraiment de la chance en Suisse 
d’avoir autant de bons festivals qui 
donnent une chance aux groupes 
suisses», se réjouit Lord 
Campbell. Une fois l’automne re-
venu, Silver Dust retournera en 
studio pour enregistrer son troi-
sième album, dont la sortie est 
prévue en mars 2018.  LWU

Silver Dust en live à Pratteln (Bâle-Campagne). STÉPHANE HARNISCH

Les Cartons du cœur peinent à survivre. «Nous 
avons des problèmes financiers car nous recevons 
de moins en moins de dons. On se retrouve obligé de 
limiter les demandes à une par année», a déclaré 
Marlyse Aschwenden, téléphoniste pour l’an-
tenne du Jura bernois. «Nous recevons toujours 
plus d’appels, mais de moins en moins de dons», a 
confirmé Jean-Maurice Frisch, responsable de la 
préparation des cartons au Jura. 

En quatre ans, les demandes ont augmenté de 
quelque 13%. En 2012, l’antenne de Delémont 
avait procédé à 550 livraisons de 500 kg en 
moyenne. En 2016, il en a fallu 750, soit 45 ton-
nes en une année, à coups de 15 à 20 livraisons 
par semaine. Jean-Maurice Frisch estime qu’en-

viron 175 000 francs annuels sont nécessaires 
pour mener ces actions. De l’argent utilisé uni-
quement pour acheter des denrées. «Nous 
n’avons pas de frais de fonctionnement généraux. 
Nous payons notre essence, nos envois postaux, no-
tre téléphone nous-mêmes. Un franc aux Cartons 
du cœur, c’est un franc dans le carton!», a tenu à 
préciser le fidèle bénévole. 

Les Cartons du cœur doivent également faire 
face à un manque de mains. Les deux antennes 
peuvent compter sur environ 70 bénévoles régu-
liers, mais cela n’est pas assez. «On a besoin de 
monde, surtout des jeunes», a déclaré Jean-Mau-
rice Frisch en s’adressant à la classe du Ceff, en si-
gne d’appel aux volontaires. 

Pas assez de sous ni de mains

MANQUE D’EAU 

Navigation interdite 
sur le Doubs 
Le canton du Jura interdit avec effet 
immédiat la navigation sur le Doubs. 
Les autorités ont pris cette mesure en 
raison du faible débit de la rivière et 
des températures élevées qui 
rendent précaires les conditions de 
vie de la faune aquatique. Le débit 
du Doubs est passé sous la barre des 
6 m3 à la seconde, le seuil pour que 
la navigation soit autorisée. Les 
autres cours d’eau jurassiens sont 
aussi concernés par cette interdiction. 
Les pêcheurs devront rester sur les 
berges et ne pas pénétrer dans le lit 
de la rivière. Des contrôles seront 
effectués et les abus feront l’objet de 
dénonciations pénales, a indiqué hier 
le canton du Jura.  RÉD -

DELÉMONT 

La Poste dévoile un nouveau projet  
sur la place de la Gare 

La Poste envisage de développer 
les parcelles qu’elle possède à 
Delémont face à la gare CFF, dans 
le cadre du plan d’aménagement 
«Delémont, cap sur 2030». Le 
projet prévoit la construction de 
deux nouveaux bâtiments, en 

remplacement de l’actuel bâtiment postal, vétuste. Le futur ensemble 
comprendra des logements, des surfaces commerciales et d’activités, 
des bureaux, un restaurant et éventuellement un hôtel. La municipalité 
de Delémont a souhaité y adjoindre une parcelle contiguë. Cette 
approche permet d’envisager un projet sur une surface totale d’environ 
7800 m2. Le projet prévoit le percement d’une nouvelle rue piétonne 
dans l’axe nord-sud, le long du restaurant Métropole. La place de la Gare 
sera agrandie, afin de permettre une future extension de la gare routière. 
A terme, la ville prévoit le déplacement de la passerelle qui enjambe 
aujourd’hui les voies CFF, dans ce même axe nord-sud.  RÉD -

VOTE DE MOUTIER 

Le gouvernement bernois 
s’exprime sur l’après-18 juin

Le gouvernement bernois va dé-
fendre le siège garanti au Jura ber-
nois au sein de l’exécutif canto-
nal. Avec le départ de Moutier et 
de ses 7700 francophones, d’au-
cuns ont déjà remis en question 
cette garantie constitutionnelle. 
Le Conseil exécutif promet de dé-
fendre «sans ambages» le siège ré-
servé au Jura bernois, Dans un 
communiqué publié hier, il es-
time être conforté dans son com-
bat par la position des deux plus 
grands partis du canton, l’UDC et 
le Parti socialiste. La constitution 
garantit au Jura bernois un siège 
sur sept au gouvernement et 12 
sièges sur 160 au Grand Conseil. 

Belprahon et Sorvilier 
Par ailleurs, le gouvernement 

bernois s’est exprimé plus lon-
guement sur l’après 18-juin. Il 
juge que la Question jurassienne 
sera définitivement close après 
que les communes de Belprahon 
et de Sorvilier auront choisi le 
17 septembre leur appartenance 
cantonale. Les cantons de Berne 
et du Jura entameront dans la 
foulée les discussions pour fixer 

un calendrier en vue du transfert 
de canton. Il s’agira d’élaborer un 
concordat général intercantonal 
réglant les modalités du transfert 
qui sera soumis à la population 
des deux cantons, a précisé hier le 
gouvernement bernois. 

Le canton de Berne doit égale-
ment planifier la délocalisation 
des services cantonaux implan-
tés à Moutier. Il s’agit du tribu-
nal, du Ministère public régio-
nal, de la police, de l’Intendance 
des impôts, de l’exécution judi-
ciaire, de l’Office des poursuites 
et des faillites, ainsi que de l’Of-
fice régional de placement. Plu-
sieurs communes du Jura ber-
nois ont déjà manifesté leur 
intérêt à accueillir des services 
de l’administration implantés 
dans la cité prévôtoise. La Ville 
de Bienne ne revendiquera pas 
d’unités administratives. Les né-
gociations seront plus com-
plexes dans le domaine de la for-
mation. L’organisation actuelle 
implique en partie les deux can-
tons. Mais c’est l’avenir de l’hôpi-
tal de Moutier qui va constituer 
le plus grand défi.  RÉD -

TRAMELAN 

La commune boucle 
2016 sur un bénéfice 
Les 37 membres de l’autorité 
législative tramelote tiendront, 
lundi prochain, leur ultime 
séance avant les vacances 
estivales. Sans doute une 
agréable soirée en perspective 
puisqu’il sera question 
d’approuver les excellents 
comptes communaux de 
l’exercice 2016. En effet, le 
compte global se solde par un 
excédent de revenus de 
168 140 fr. Soit une conséquente 
amélioration par rapport au 
budget initial de l’ordre de 
639 140 fr., puisque l’excédent de 
charges 2016 prévu était de 
471 000 fr.  MSB - RÉD
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